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ïELteeoNa - tea j» - tfiUEPHONB. 
DEMOCRATES qui ne voulez plus subir 

le joug de Home et des Romains, qui avez 
lutté toute votre vie pour démolir ce que les 
couquebakistes veulent rétablir, votez con
tre la liste flain.diano-rnottiste. 

ELECTEURS, 
Les importateurs de frocarda quittent la 

mairie en laissant une dette de 12 millions. 
S'ils sont- reclus, ils sont décidés a con

tracter un nouvel emprunt de 12 millions. 
Ils vous endetteraient donc de 24 nouveaux 

millions, capital et intérêts compris. 
A bas les incapables I 
A bas les protégés des Flamidieos ! 
A bas les tripatouilleurs do listes électo

rales ! 
A ibas les dllapidateurs des finances munl-

nicpaies .' 
A bas la réaction 1 
Votez tous pour les candidats socialistes ! 
On ne doit pas trouver une rature sur le3 

bulletins déposés dans l'urne par les tra
vailleurs ; RonbaLsiens, contre la LISTE 
DES FLAMIDIENS. 

R. L. 

Aux Travailleurs de Roubaix 
L'heure de l'accomplissement de votre de. 

Woir va bientôt sonner. Dimanche, vous éli
rez votre conseil municipal. A que! parti al
lez vous donner, avec votre vote, votre con
fiance t 

Ouvriers, . 
t * Parti Socialiste qui vous présente ses ( 

candidats, c'est ce Parti Ouvrier que vous 
(portiez pour la première fois à l'hôtel de ville 
(en 1892. 

L'œuvre admirable qu'il accomplit jusqu'en 
1902 répondait si bien a vos besoins que la 
municipalité bourgeois»* actuelle n'osa porter 
sur elle une main sacrilège ; elle fut forcée de 
la respecter ; 

Vous n'oublierez jamais que n'est aux so
cialistes que revient l'honneur de la création ' 
Mes Cantines scolaires, où vos petits trouvent 
une bonne et saine nourriture ; 

Vous vous rappellerez que c'est au* socia
listes que revient le mérite de la distribution 
'de vêtements à nos enfants à l'entrée de l'hi-
jver. 

Vous vous souviendrez que cest à eux que 
•vous devez l'envoi de l'enfance ouvrière ou 
chetive au Sanatorium de Saint-Pol, où 
>)U? peut recouvrer la santé. 

Et vous vous direz que si en mai 1890, 
vous n'aviez pas eu lintelligence d'envoyer 
fi la mairie de Roubaix des travailleurs so
cialistes, tous ces bienfaits seraient encore 
(inconnu? de vos petits. 
' I* est'/'mpossible. dans une simple déclara
tion, d'énumérer tout ce que nous avons fait 
pendant nos dix années d'administration 
Cornons-nous à rappeler mv nous élevarm 
considérablement les crédits pour le Bureau j " Or, votre personnel — par ordre, sans 
de Bienfaisance, pour les Hospices, pour les i doute — recouvre régulièrement nn3 affi-
•Creches. pour l'Hygiène, pour les Travaux { ches, sans s'arrêter aux protestations des 
A? pavage et de canalisations des eaux, j bons citoyens, indignes d aussi misérables 
pour la Construction d écoles, etc. . Remar-i procédés, 
«uez cependant que toul-s ces dépenses non- j Depuis lundi dernier, vos militants ont 
•veilles et augmentations de dépen"" "•"» ' " - - — : - - »" - • 
nous pouvons évaluer à" près i 
MILLIONS, furent faites SANS AUCL 
PRL.NT. I Alors que nous avons recommandé a nos 

Si, comme nous en avons la certitudeTl ami3, comme à nos afficheurs le olue «rand 
vous nous confie? de nouveau l'administra- ; respect de votre affichage vous avez orta-
tion des intérêts de Roubaix, nous continue- . nisé un embrigadement d'individus charges 
rons, noui perfectionnerons notre première : j e souiller ou de recouvrir te nôtre 
feuvre, et nous donnerons h l'organisation j Le rédacteur du journal oui vous'pn'ronne 
ivndicale ouvrière ce qui lui manque et ce f e lol-mérr.e été p i» en fkusrant délit" d ar-
»ue son développement réclame : une Bourse > complissenient de cette besogn'- malpropre 
du Travail. | U» & yp . candidats, et non de» momdVesr 

^ n « « ^ , i ™ , i f , i ^ ! r r ^ f , 4 « r i > " " r ^ ^ , . e i a ùt* V u ' . h'er- '•en.plissatit le même office! uns cnni>T> a >ma „ ""•">•'• Cette situation ne peut durer davantage. 

L l FROUSSE DES CHOUANS 
La lettre suivante a été envoyée par M. 

Noyelle, de la Fédération flamidiano-mot-
t-iste : 

A Monsieur Lefebvre, 
secrétaire du Parti socialiste, 

Roubaix. 
Je vous confirme l'entretien téléphonique 

ji que j'ai eu avec vous, hier uprés-niiai. 
; j Une entente électorale ne peut subsister 

•s ) qu'entre gens également loyaux. 

„ ., , , t . . , ^ ( .u i s iiuiui ueriner, vos militants ont, 
ses que î par vos soins, été munis de collants qu ils 
Je DIX ' ont apposés partout, sur notre affiche " L'ceu-
l'N KM- • vre de M. Motte». 

le concours assuré des citoyens H. THERIN, 
conseiller d'arrondissement ; L. HAli.LJfc.UL, 
conseiller municipal ; DOIZIE, délégué du 
Conseil national du Parti Socialiste; L. RO
LAND, délégué du Conseil national du Parti 
Socialiste, 

Ordre du jour : Les Elections municipales. 

LISTE DES BUREAUX DE VOTE 

Voici la Mais des bureaux de vote avec le nom
bre des électeurs inscrits : 

PREMIERS SECTION. — 1er bureau : Rue de 
Bois, — 11*6 inscrits. — Président, : M. Déna
ture. 

2me burea i : Palais de Justice. — 1053 inscrits. 
— Président : M. V. Cousu. 

3me bureau : Rue Brézin. — 1506 inscrits. — 
Président : M. E. Roussel. 

4me bureau : Rue de Nuples. — 1504 inscrits. 
— Préïidont : M. A. Bayart. 

Total dej> éi^teurs de ia, section : 5411. 
DEUXIEME SECTION. — Soie bureau : Rue 

des Lianes .17. — 1253 inscrits. — Président : 
M. G. Leooucq. 

6tns bureau : Rue Arehimède. — 920 inscrits. 
— Présidant : M. J. Cléty. 

7me bureau : Rue Saint-Vincent. — 1062 ii s-
ents. — Présidant : M. J. Noyelle. 

«me. bureau : Boulevard d Halluin. — 1118 
inscrits. — Président : M. G. Watitnoe. 

Total des électeurs de la sectiou : 4153. 
TROISIEME SECTION. — 9me bureau : Rie 

de rOnunelct. — 1193 inscrits. — Présidett : 
M. le docteur Lepoutre. 

lOme bureau : Rue Turgot. — 8343 inscrits. — 
Président : M. G. Deschodt. 

lime bureau : Rue Montaigne. — 8305 inscrits. 
— Président : M. H. Wattremez. 

Tutd' des électeurs de ta section : 5A41. 
QUATRIEME SECTION. — lïtne oureau : Mai

rie provisoire. — 774 inscrits. — Président : M. 
G. Sayet 

13me bureau : Rue du Moulin. — 1385 inscrits. 
— Président : M A. Carpantier. 

14me bureau : Rue Decréme. — 1465 inscrits 
— Président : M. E. lebianc. 

lAms oureau : Rue d'Item. — 1963 inscrits — 
Président : XI. C. Caydet. 

Tota! des électeurs de le, sectiOD • 5527. 
CINQUIEME SECTION. _ 16me bureau : Rue 

Sainte-Elisabeih. — 819J inscrits. — Président • 
M. D. Ségard. 

t?me bureau • Bue Pierre de Roubaix. — 
Président : M G. Sellier. 
Hue Delezenne. — 1G5S inscrits. 

sociétés de eymnastique et d'instruction mili
taire, que le roulement du mots de mai a dési
gné, dans l'ordre ci-dessous, les sociétés sui
vantes pour le dimanche 3 mai : 

Tir réduit. — Lycée de Tcurcoine, de huit heu
res et demie à dix heures et demie. 

La Raillerie Nord-Touriste, de dix heures et 
demie à midi. 

La Wattrelosieone, de deux heures et demie 
a quatre heures. 

La Saint-Georges, Les Patriotes, de quatre 
heures à wix heures. i 

Tir a 200 mètres. — La Roubaisienne, de huit 
heures et demie a. dix heures et demie. 

l a Jeune d'Arc, de dix heures et demie à 
midi. 

La Jeunesse du Blanc-Seau, de deux heures et 
demie A quatre heures et demie. 

L'Union Sportive Tourquermoise, de quatre 
heures f< demie à six heures. 

Théâtres, Fêtes et Concerts 
FONTENOY-REVUE 

Nous sommes heureux d'annoncer a nos nom
breux lecteurs que mardi prochain 5 mai. biira 
lieu au thé&tre du Fortenoy la première repré
sentation de « Fontenoy-RéVue p. pièce d'actua
lité, en trois actes et cinq tableaux de M. E. 
Marsan. 

L'ouvrage sera interprété par la troupe pari
sienne, sous la direction d' "* * —" 

prochain, que les inscriptions pour le cours sup- a 
plémentalre d'instruction militaire seront reçues, • 
oimanc.'ie prochain 3 mai, a partir de dix heures 
du matin. 

1624 inscrits. 
lSme burea 

— Président : M A. Dutardin. 
Total des électeurs inscrits dans la section : 

des lecteurs inscrits appelés * 
r.47<< ^ ^ ^ 

Nombre tota 
voter : 26.010. 

Avis Officiel. — t VTirnuniamts-comm'J-
niantes Tous les parents économes achè
tent aux QatefiM Lilloises tout ce qui leur 
est nécessaire. 

sa classe d'une superbe Bourse du Comrner-

qués de Roubaix d'une Bourse du Travail » votre part, nos engagements réciproques ; 
qui sera la maison des syndicats et où ils I 6i nous n'avons à attendre de vous que dé-
Jouiront d'une indépendance absolue. j loyauté en échange de notre loyauté, vous 

Petits Commerçants S n'aurez A. vous en prendre qu'à vous-même 
- , , • ' ' „ „ . . •„ I de la responsabilité que vous agirez encou-

, é ^ s e s 8
a r , ^ X r î o n r ^ e o i s ] e e roun^ienl | r u e ^ e r ^ t rengagement électora, auquel 

Agréez, monsieur, mes sincères saluta
tions. 

Pour la Fédération républicaine 

ne qui est votre ennemie. Elle vous a dit que 
Je parti socialiste a ! Hôte! de Ville, c'est Par-
rét des affaires, c'est le chômage amenant la \ 
gên-e chez vous quand'ce n'est la faillite. * 

Poavez-vous aujourd'hui croire de sem
blables imbécillités ? T.es snejalistes ont ad
ministré Roubaix pemla»! 10 ans et jamais 
notre ville ne fut aussi prospère que durant 
'•ette période. Tandis que. sans accuser le 
patronat roubaisies de déchaîner le chôma
ge, dont il souffre lui-même, sur notre popu
lation, nous pouvons bien constater aue de-
.puj's due M. Motte préside à l'administra
tion de Roubaix, jamais les chômages n'ont 
«fé sf freque.nl? fa misère des ouvriers si 
grande, la situation des petits commerçants 
si difficile. 

M»is on'n fait la municipalité réaction
naire de M. Motte en votre faveur ? A-t-el'e 
allégé vos charges communales ? Non. ells 
a même fait tout le contraire et nous le prou
vons. 

anticollectivistb : 
Le secrétaire. 
J. NOYELLE. 

Le citoyen Lefebvre a répoSdu par la let
tre suivante : 

A Monsieur Noveile. secrétaire de la 
Fédération républicaine anticollec-
tiviste, 

Roubaix, 
Votre lettre ne me surprend aucunement. 

A chaque élection, vos omis prétextent des 
moindres incidents — inévitables en période 
élet-toralc — pour noas nienucer de briser 
l'entente électorale. 

Nous n'avons doun • nut-un onlre pour re
couvrir vos nffi^hea. Mais ce que vous re
prochez aujourd Uui ù qoelquss-uns de nos 

. . ,. . . , i amis, nous aurions pu le reprocher aux vô-
Le couronnement dê  1 œuvre municipale l jj .o s d i s n u i t , ' 

de M. Motte a été le fameux emprunt de | P n i l p „ a „]la 
6 millions dont les trois quarts sont eonsa-
ffréa à des choses dont nous nous passerions .très bien : Hôtel de Ville de 3 millions, squa- I 
.Te de 200.000 francs, salie d'Expositions de 
200000 francs, caserne pour sapeurs-pom
piers Aï 200.000 francs, etc. . 

Et savez-vous. petits commerçants, ce que 
coûtera aux Contribuables le remboursement 
de cet emprunt, capital et intérêts réunis ? 
,"LA PETITE SOMME DE 12 MILLIONS ! 

Malgré donc une nouvelle recette annuelle 
«e 400.000 francs que nous tirerons bientôt 
<le la nouvelle convention passée entre la 
"Ville et une Société Oiros-Loncheur pour 
l'exploitation du gaz. vous ne devez pas vous 
attendre à une diminution de centimes addi
tionnel1». Vous vous plaignez de la mauvaise 
marche de vos affaires, mais l'Administra
tion de M Motte estime qu'un Hôtel-de-Ville 
de 3 millions vaut mieux pour vous qu'une 
diminution de votre feuille de contributions. \ 

Nous croyons fort, qu'avec nous, vous n'ê
tes pas de cet avis et vous le direz le 3 mai. 

Employés de Commerce et de Bureau, 
Trop longtemps vous avez cru que vos in

térêts n'ont rien de commun avec les vôtres 
Ça été une erreur dont vous souffrez main-
tement. Rien, en effet, ni la loi, ni une orga
nisation syndicale ne vous protège contre 
les longues journées de travail, contre l'avi
lissement de vos salaires et de vos appoin
tements, contre le chômage. Tout comme 
de simples ouvriers de fabrique dont vous 
êtes les frères, vous pouvez être mis sur le 
«pavé et remplacés par de jeunes frais émour 
jus d'écoles industrielles et commerciales et 

f i oui le patron donnera des appointements 
nferieurs anx vôtres. 

Sachez que vous ne pourrez mettre tin 
ïrein à l'exploitation patronale que vous su- I 
t issez, que lorsque vous serez «yutdiqaés 
et que votre interminable journée de travail 
^era réduite par une loi dont vos maîtres 
•ont les adversaires. Mettez ces leçons à pro
fit en vous demandant, avant de voter, quel 
lest le parti dont les actes et les idées répon
dent le mieux à vos inspirations ; sans au
cun doute vous vous répondrez : 

Si je vote pour la liste de l'Union anli-col-
Vctiuisfe qui est celle des gros patrons, je 
wote contre moi-même ; si je vote pour la lis-
te socialiste oui est celle des travatHeuTs ma- I 
inuelt et intellectuels, JE VOTE POUR MES * 
REVENDICATIONS. 

C'est ce simple et juste raisonnement que 
«tous les ouvriers et petits commerçants se 
tiendront, et le 3 mai, ils voteront pour les 
socialistes. 

La Section Roubaistenne 
du Parti socialiste. 

Pour ne citer qu'un fait : les « collants » 
Ils courent In Vo », signée par un de vos 

candidats recouvrent toutes nos affiches. 
Je vous ferai remarquer, en or.tr,.; que 

l'entente conclue entre les partis politiques 
de Roubaix se bornait simplement a l'uni
formité d'impression des bulletins de vote 
et a la limitation du nombre des porteurs 
de bulletins. 

La question de la réglementation de l'af
fichage — impossible à réaliser, du reste — 
n a jamais été examinée par nous. 

Vous voulez briser l'entente. A votre aise .' 
Mais vous en supporterez seuls la responsa
bilité. Lea gens sérieux hausseront les épau
les devant la mesquinerie de vos reproches 
et se diront, comme nous, que dans, toute 
cette affaire, vous n'avez tout simplement 
que cherché la petite bête. 

Agréer, monsieur, mes sincères saluta
tions. 

Pour le Parti socialiste, 
Le secrétaire, 
H. LEFEBVRE. 

UNE CHUTE DANS L'ESCALIER 
L'n tisserand de chez MM. E. et F. Ecwa-

vnn, fabricants, rue du Kuntenoy, M. Joseph 
Rurgraeve, 35 a^B, demeurant rue des Anges, 
cour Daei, 2, a ta.t une chute dans l'escaher 
du tissage e: s'est relevé put tant des contu
sions à 1-a réfion dekoïdienne droite et une 
luxation sous-claviculaire de l'épaule. 

M. le docteur Lepers a prescrit un repos 
de 30 jours. 

INDEX ECRASE 
Une jeune bâcleuse de chez Mme veuve 

Mulle et fils, filateurs, rue d'Alg-er, Mlit J. 
Wattrelot, 15 ans, demeurant rue Dagruesseau, 
impasse Kléber, 6, s'est fait prendr'e l'index 
gauche entre ie peigne et l'arbre d'enfonceur, 
en voulant retirer un morceau de lame. 

M. le docteur Debuchy, qui a constaté une 
plaie cootuse à la face palmaire de l'index, a 
prescrit 25 jours de repos. 

LA C.UERRE AUX TOUTOUS 
Dans la journée de jeudi, cinq chiens ont 

été capturés par ie service de la fourrière et 
six contraventions ont été dressées. 

«nais, j~^» ,„ - _ . Berthomé. qui 
obtient en ce moment un si grand 3uccês au 
Kursasl de Lflle. 

Nos compliments tv l'habile directeur de Rou
baix oui a traité avec ces excellents artistes. 
Ses efforts seront conrorn^s de succès, nous en 
sommes certains, car il y aura foule au théâtre 
du Fontenoy. 

'rîIT.A.T? C I V I L 
de ROUBAIX du 1er MAI 1903 

Naissances. — Camille Debarge rue de Bouvi-
nes, cour Fontier. 60. — Germaine Detournav, 
rue llilarion FTémaux. 7. — Alfred Locment. ave 
nue Julien Laeacfle. — Jules Varderstylen, ave
nue Julien Lacache. — Maurice Alexandre, ave
nue Julien Lacache. — Victor Vanoampen, bou
levard de Cambrai. — Paul Oejans. boulevard de 
Cambrai. — Henri Devarrewaere. boulevard de 
Cambrai. 

/'uhiic(7/inn.« de mari/rfjes. — -Jules Dorny, 
cordonn'P-, ouai de Cherbourg, cour Watlerand. 
2. et Juliette f'ruvost. soigneuse ru? de l'Omme-
k-t. cité Hoche, 3 — Gustave Soyez, apprtteur. 
rue Sajnto-Klisabeth, cour Soint-I^>uis. 16. et 
Mnrie Gav. bobineuse, r-ite Pninle-F.llsatwth. rour 
Saint-I.'îius. 16 — Henri E^khout, rattecheur. 
rue de Ma Campaane cour Flamercourt, 1. et 
Pharailde Demulder. pkrtiriere. rue Sainte-F.lîsa-
beth. 1G. — Georges r>ehomen<"p. drsssrar de 
chaînes, rue Charîeinaffpe. ?t. et Meia*î  Van-
dercoilden. bobineuse rre Ce la Balance. 1Î2. 
— Désiré Matlion. hrossî/v ^ Wasmiehal. et Va
rie Oestaebet. san« profession, nie *le la Vicne. 
60. — Ix>uis Vannarxleshern .mè~inic!en. rue *1u 
Fonterov. ?3. et Elodie Mii'^amm fannellere. 
rue de l'vrn. 3 — Julien Vftr.derber^e. se'-geit 
de ville, rue Sainl-FVvh. 11. et M/lanie Francms, 
cuisinière rue de la Tuilerie. S . — Henri Goes-
sens. dessinateur en tis='is. c e de I'Induslr«». 
îna_ et .Mire Debr-iharslere. sans profession a 
**• • • — » ««ta Wittenti sê ge-nt de vil!-», rre 

. . . e t Gertrude C-vcbe, 
\ficb°l Meese. annréîe-ir. 

LEURS RENTES 
EN HEURTANT UN METIER. — Chez MM. 

Jules Desurmont et fils, filateurs. rue de Brad-
fort, M. Marcel Léman, 44 ans, rattacheur, rue 
d'Anor, s est blessé au pouce gauche. 

5 jours de repos. 
ENTRE DEUX ORGANES D'UN METIER. — 

Au même établissement, Gustave Burette, 40 
ans, rattacheur rue des Poutrains, a eu le mé
dius gauche pris entre deux organes d'uo mé
tier et contusionné. 

8 jours de repos. 
EN TOMBANT D'UNE ECHELLE. — Un pein-

tr eau service de M. Masure Lantoin. entrepre
neur de peinture, M. Désiré Porteman. 35 ans, 
rue Voltaire. W>. à Roubaix, s'est conUisionré a 
la hanche droite. 

6 jours de repos 
EN PLAÇANT UN CROCHET. — Chez MM." 

Loui3 Sion et Cie, filateurs, M. Henri Defrenne, 
14 ans, bacleur au Touquet. rue des Artistes, 
s'est blessé a l'annulaire dorit. 

10 jours de repos. 
EN HEURTANT UNS BROCHE. — Chez M. 

lAphonse Pollet, fiiateur, rue Soufflot, Ernest 
Dhellemmes, 30 ans, eraisseur, rue Saint-Elol. 
à Mouscron (Beljjique). s'sst blessé à la main droi-

Mons — I/Miis Watteau 
Oiun->t. fn«r Forla 
renlreuse >, Croix. -
rue de MAUVJIUX. oftT - . . . 

•' - *->lgnrX»e, rue de la Perche. z.V — M 
rice Dul,>t, neintre ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
et Fid.̂ Iirv rw âiâ -

r Desrn 

: . - , i j i = 

LES RENTES DES TRAVAILLEURS. 
EN TOMBANT. — Au peig-na«-e de Beau-

repaire, M. Arthur Demoor, 34 ans. dél>our-
reur, rue du Bois, 75, à Mouscron. est tombé 
avec une carde et s'est blessé aux mains. 

13 jours de tepos. 
EN SOULEVANT UN PANIER. — C'.ez 

M. Louis Colin fils, M. Lucas Bernard, débar
deur, rue de Tourcoing, estaminet du Pont 
Morel, s'est luxé le médius droit en levant un 
panier. 

20 jours de repos. 
EN HEURTANT UNE RARRE. — Chez 

Mme veuve Mu-iie et f.ls.~ M. François Tes
son, 46 ans, rattacheur, rue du Passage à Ni
veau, 160, à Wattrelos, s*est fait une contu
sion au pied gauche en heurtant une barie 

15 jours de repos.-
1 » 

Madame, veuillez honorer de votre visite 
les rayons de Modes et Confections pour da
mes des Galeries Lilloises : choix, élégance. 

rtes'. fort Sion. Si. 
nie de î-F.neu-

ur „ ~ „ . tor Galle, pres-
s.-iir. rue Victor Huiro. 17, et Aurélle Pi.Min. rr.*-
Tinî?»Vf rue Dcrr«̂ me. 110 — L^uis Dorpe. em-
Tiiov.i de mmmPt'» 1 C.roiv et G.ihrielle rv>h"ir, 
tSi'ileuse. ru» de ( a m S V , 1S6. — I.miio Dc't.-iJS.-^ 
IluKrili» rivil r-e Getvsrw. 15. et itrstlrv V.in-
movttasM. .̂î 'lTî re.. ban'evard do Rtrasnouri?. 
11S. — \?-rié ni>"""-v'' 'miwi f f .l.ï t'J.^S. m e de 
' - nmv, 3, et F.lisa Deloore. linger». nif <(-' 
Valmv. ». — SeMII» Por«v. convoyeur, nie de 
Car~h»m.et Elisabeth Riinv?lsrh. nie de Larmoy. 
— Hertnv Cinpv. éhéni<;te, nie de l^innov. et 
Rachel Chm'tt retorde,ise. ru* de rOmrnetef. 
•oyr Ferrvt. »9 — \ih«.-i r'r'.n.-.v. éleetrlrien, 
nie de To-.ircolng, COUT Lafont.iine. SS. et jenr-o 
rhipnnt. ruisîniere. nie Li<~mix. cité TleVanony. 
3. — Louis M w » . nein're. rue Newtir. roi-r 
Denduvt. 1 -' Germaine Dubus, piqurière. rue 

n/re*. — F '.-na-vl Rpruyl'e. S* »«•. pci'ltre. 
avenue Julien [.aj/ne.he. — \t.irie I^liireys, t5 

. mewaBftp» avenue lutter 1 ntm^he. — Ma-
Desreux, TW ans. sans protesslc 

Electeurs, aux urnes! 
OUVRrERS Cfui passez votre existence A 

travailler pour enrichir des gens qui ne.font 
rien et empochent tout, votez contre laViiste 
flamidiano-mottiste. 

PETITS COMMERÇANTS dont les paten
tas ont toujours augmenté depuis que M. 
Motte est maire de Roubaix, souvenez-vous 
que le» réactionnaires veulent vous faire 
faire la loi par les flamidiens de Froyennes 
et Ksin, par ces corbeaux, qui font tant de 
tort au commerce roubasien, votez contre la 
lUts flamidinno^moMiste. 

La bataille du Fontenoy 
Tous les Roubaisiens ont admiré l'affiche 

intitulée n la Bataille du Fontenoy ». On y 
voit la République qui met en déroute les 
fiocarde de Froyennes et de Kain, sous les 
regards attristés des tripatouilleurs de listes 
électorales. 

Cette affiche dépeint, on ne peut mieux, la 
situation. 

Dans le Fontenoy, la lutte est nettement 
engagée entre la République et les cléricaux. 

Marianne ou le Pape, la démocratie ou le . 
régime de la calotte. Il faut choisir. { 

Tous ceux qmi ont envie de voir les curés 
monter dans le train pour le conduire, vote
ront pour la liste des flamidiens, tous les 
autres iront aux urnes avec un bulletin de 
vote portant les noms des candidats socia
listes. 

Regardez bien l'affiche, électeurs, avant de 
déposer votre bulletin dans l'urne, voyez 
l'expression de la physionomie des trois 
mousquetaires de la réaction. 

Si nous pouvions enterrer la Gueuse, sem
blent-ils dire. 

Pour les en empêcher, il faut que demain 
tous les électeurs fassent leur devoir, il faut 
que personne ne s'abstienne. 

M. Motte et les candidats qui figurent sur 
la liste des Flamidiens depuis le franc-maçon 
Hocque Jusqu'au juif Weill, ont fait appel A 
la cléricaille belge. Nous faisons appel, nous, 
aux Roubaisiens. 
• Citoyens, aux urnes 1 Pas d'abstention ! 

Nous devons gagner la bataille du Fon
tenoy. 

CONSEIL MUNICIPAL 
Le conseil municipal s'est réuni hier à midj 

pour faire approuver le procfes-verbal de la 
séance du 10 avril dernier. Après la séance, 1« 
procès-verbal de la séance d'aujourd hui a éga
lement été approuvé. 

UNE JEUNE FILLE NOYEE 
Le 12 avril dernier, nous annoncions la dis

parition de Mlle Germaine Lherbier. qui 
avait quitté le domicile de ses parents lais
sant une lettre par laquelle elle annonçait 
qu'elle allajt se donner la mort par suite de 
chagrins intimes. 

Hier matin, vers onze heures et demie, le 
cadavre d'une femme était retir<: du canal, au 
quai de Toulon et, à peine retiré de l'eau, il 
était reconnu comme étant celui de la jeune 
fille disparue. 

Le corps ne portait aucun» trace de vio
lence. 

L'AMOUR DE LA FRANCE 
L'agent Cntry a arrêté hier matin, Grande-

Place, pour infraction a ur arrêté d'expulsion, le 
nommé Alphonse Geeraert, 21 ans, journalier, } 
demeurant nie de Flandre. ??>. * 

'Ve.raert̂ a été conduit a Lille hier après-midi 

SWOH LOMINOL J S - T i S S a 

^ ^ _ LE PREMIER MAI 
Journée calme, extrêmement calme. On 

aurait pu compter les chômeurs. Au cours 
de l'aprcs-midi, sur la Grand Place, inondée 
de soleil, nous avons croisé, accosté et inter
rogé un de ceux qui connaissent le mieux la 
situation des travailleurs ii Tourcoing. Il 

xprima en ces termes : «C'est en travail-
S e x p r i m a eu i r a .^. . . .^ 
lant que nous félons aujourd nui le Premier 
Mai! Les ouvriers ont, ces derniers temps. 
trop souffert de grève " 
longées par le capr 

indéfiniment pro-
de patrons intransi 

Réunions socialistes 

INFORMATIONS ET COMMUNICATIONS 

TIR REGIONAL, 18, rue Neuve. — Le concours 
de 1908 s'annonce comme un très grand succès. 
Déjà nombre de tireurs nt communiqué leurs 
adresses ft M. R. Lerouge. secrétaire, afin qu'il 
leur soit envoyé le carnet de tir. 

Il est vrat que ce concours est ->rg»nisé avec 
le bienveillart appui de M. le ministre de la 
Guerre et du Conseil général du Nord, qull com
prend et satisfait toutes les catégories de ti
reurs, a toutes armes et que la grande quantité 
de prix qui y sont affectés.perm«ttra h beaucoup 
d'entre eux, de figurer au classement final. 

Voici, d'ailleurs, la classification des diver
ses catégories : 

1re Série A. haut nombre. 80 mètres, fusHs 
gras, lebel. comblain 

reactionna - _ _ . . ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ ^ 
ter vos centimes additionnels, votez contre 
la. liste Oarnldianomottiste. 

2me Série B, carabines scolaires 'BnffaVj, Fa
vorite. Lebel, etc... à visée réglementaire), & 12 
mètres. -m 

3me Série C, championnat toutes armas & 20 
mètres, offert aux martres tireurs. 

*me Série D. débutants 'toutes arm3s a H) 
mMers). pour tout tireur n'ayarl jamais été pri
mé dans les concours régionaux. 

. , _ _ ~ _ . m ». u , . . . . j , i 5ma Série E. honneur (3 cartons addiUonnésl, 
AujourdTiui samedi, à huit heures du soir, 1 ̂ ^gg arme3 & jn mètres. 

" " 75 prjT ,»n espèces, objets d'art, dons, médatt-. aile de l'estaminet de € La Perche >, . -4, n e 
d'Inkermaun, réunion électorale publique et 
contradictoire, sous la présidence du citoyen 
Louis FIERS, candidat aux élections muni
cipales, avec le concours assuré des citoyens 
A. DEBAISIEUX et J-B. LEBAS, candidats 
aux élections municipales. 

Ordre du jour : Les Elections municipales. 
Aujourd'hui samedi, a huit heures du soir. 

& ^ ? $ Ï S L ^ ' , S - risquez, si l e , I J ï ' Z ' V L ^ T t T r ^ ^ ™ ^ ^ ^ ^ ^ . ^ ^ « | P S « > F C 
CONTRIBUABLES qnj « « ^ e z , « _ i e » } Tre-raade ^union pnblique et conttadic- parties du nouveau ohamr mixte h 1 étude. 

r ^ S ' T i * ê . ° n i s ^ o n n e d . l V ^ t e f Snfre ^ V e ^ u ï 1. p ^ ^ » « d ? S ^ » * ' ™ « j m NATIONAE. - ^ s o c i é t é mbeteds «r 
IcAHRETTEx nciea «»»w* <*«. Roatnu». «Kg Q Lajrjr. National da Boutais « raooajla aux 

„_-,. éplnglettes de tir et diplômes. 
Le concours commencera demain dimanche 3 

mal. à neof heures du matin et se frwjliroera 
tons les dimanches et fêtes iuqu au 88 luin in
clus, il aura lieu par tous les temps de neuf 
heures du matin a sept heures du soir. Des or
mes seront a la disposition des tireurs. 

CERCLE MODERNE «.SECTION CHORALE 
MIXTE . .—Ce soir samedi » huit heures et de-

seants, ils ont trop souffert de chômages 
forcés, ils souffrent trop de la modicité des 
salaires pour pouvoir se priver aujourd'hui 
du salaire d'une journée si minime soit-il. 
Mais nous avons l'espoir de connaître des 
jours meilleurs. Au revoir, à l'année pro
chaine! n 

ENTRE UNE PORTE ET UN BRANCARD 
Un domestique blessé à la réqion thoractque 

Vendredi matin, à 7 heures et demie, un 
domestique an service de B. I^epoutre-Six, 
marchand de rharbon. rue de Mouvaux, au 
Blanc-Sceau, M. Henri-.loseph Liagre, né à 
l«ys, le 28 mars 1875, domicilié rue Saint-
Amand. 78. à Roubaix. conduisait un tom-
berea 1 chargé de.charbon chez M. I-amon, 
rue du Port. Il élait arrivé avec son attelage 
devant l'établissement de ce dernier lorsqu'il 
voulut faire virer le camion. Le cheval 
n'ayant pas obéi, le domestique se trouva 
comprimé entre la porte de l'établissement 
l-amonet et un des brancards du camion. 
Deux chauffeurs de la maison Lamon, MM, 
Emile Staelens, 31 ans. rue du Nord, 103, è 
Mouscron (Belgique), et Camille Derrophe, 
3 ans, hameau de Durmont, à Neuvi!le-en-
Ferroin. dégagèrent M. Liagre puis le condui
sirent chez M. Dal, cabaretier quai du Ha
vre. Un docteur mandé en toute hâte arriva 
peu après et constata que le domestique était 
assez grièvement blessé à la région thoracr 
que ; il le fit conduire en voiture d'ambulance 
à l'hôpital de Roubaix. Il est impossible de 
se prononcer dès maintenant sur l'état du 
blessé. Cet état inspira d'ailleurs une certain 
ne inquiétude. 

Une enquête a été ouverte par M. Rouge 
ron, commissaire de police du 1er arrondis
sement. 

Je ne fume que le NIL 
RECEPTION DE LA LICNE 

DE TRAMWAYS DE RONCQ 
Vendredi après-midi une commission *rm-

posée dé MM. Dron, maire de Tourcoing : Sa-
lembiei et Confier, adjoints : Stoclet. ingénieur 
en chef du département ; Grimpret et d'Anglais 
d'Oriac, ingénieurs ; Bloyard, directeur de la 
voirie ; Sipra. conducteur des Ponts et Chaus
sées ; Dumas, directeur des tramways : Lade-
sons. Casteir, Wagnon et Sa'son, conseillers mu 1 
nicipaux. » procédé à la réception de la ligne I 
des iramways de Roncq. 

L'exploitation de la jlgne commercera le di
manche 3 mal. l es cars partiront de la Grand'-
Place de Tourooing toutes les vingt minutes. 

ENTRE CAR ET TOMBEREAU 
Un car venait de la gare des Francs a t.m-

ponné rue Nationale, a la hauteur du jardin 
public, «n tombereau appartenant a M. Tiber-

fîiier, rue d'Alsace. Le marchepied du car a été 
risé. 
fl n'y a pa-* de la faute du conducteur du 

car. 

TRIBUNAL DE SIMPLE POLICE 
Audience du vendredi 1er mal 

Président : M. Brccquard. juge de paix du can
ton Sud. — Ministère public, M. Niederst, com
missaire de police. 

Le repos hebdomadaire. — Le 18 avril dernier, 
Mlle Sophie Levecque, inspectrice du travail, vi
sita divers établissements de la ville, et constata 
que la loi sur le repos hebdomadaire était res
pectée de façon plutôt singuliers. Jugez-en : Mlles 
vuillemin. Vanuymelbeck et Marie Coulombier, 
occupaient 2 ouvrières. Ainsi faisait M. Decaipen-
tries négociant, rue SUacques, 43. M. Heldevert, 
rue Nationale. 41. en occupait une. Les délin
quantes et délinquants n'avaient natureileojltnl 
pas été autorisés a tourner la loi et sont condam
nés à oes amendes de 10 et 5 Irancs. 

De* accident* de travail. — M. Henri Pollefeyt, 
d'IIalluin, s oîfiU le luxe de se pas déclarer un 
accident survenu dans ses ateliets. Cinq franc» 
d'amende. (Test peur rien ! 

Les garnis. — Trois francs d'amende à Henri 
Hornaerl, cabaretier a Tourcoing, et t b à Henri 
Legrand pour mauvaise tenue de leurs registres 
dc~ logement. 

Les veios. — I.e 18 mars, un commis des coo^ 
tributions indirectes, passant rue de Lille, dressa 
pn^cès-verbal a un cycliste, M. Veroron-Monta-
gne, entrepreneur à Mariuette-lez-Ulle. dont la 
machine était dépourvue de plaque. Le tribunal 
frappe le délinquant d une amende de 5 fr. L'ad
ministration des contributions indirectes se porte 
partie civile. 15 francs lui sont accordes. 

1 fr. d'amende a M. Fernand Dhal, 20 ans, qui 
roula dans les allées du square municipal; 8 fr. 
à MM. Albert Gilles. 19 ans. et Pierre Moersman, 
17 ans. chaudronnier a Halluin, pour défaut a'é-
clair.'ige. 

Les cabarets. — 5 fr. d'amende a M. Louis Ve-
rooek. <le ilo.ncq, et 4 fr. à Frodéric Deman. de 
Tourcoing, peur fermeture tardive de leurs éta
blissements : 3 fr. à Mme Callens. rue des Gi
rondins, et 1 fr. a 1-ouis Deconinck. rue Saint-
Blri'.se. q.n v.-rsèrent à boire a des gens qui 
avaient déjà trop bu. 

Violences. — Des coups, lorsqu'on les reçoit, 
ce n'est p»is agréable ; lorsqu'on les donne, ea 
colite : c'est ainsi que le tribunal condamne a 
une touillée de travail M Orner MosqueJet. 86 
ans, mannelier à Wasquehal. et J.-B. Lhentier, 
mairh.ind a Roubaix : a deux journées Florence 
Scalbert, femme Desmettre et Pharaïlde Ver-
heeke. femme DMftfce vous avez de bien jolis 
prénoms, mesdames, ne v .ns frappez plusi. a 3 
journées : Henri DeclercL 3t ans, aide-enaudron-
nter :\ Roubaix. 

Les molo* — QUel vilain instrument que la 
mit icydett* '. Ce n'é<t pas beau et il ast si diffi
cile fié bien s. n servir. Ceci dit. enregistrons 
une amenje de 2 fr. dont est gratifié pour ex
cès de vitesse, M. Gustave datlsse. peintre, e* 
trois amendes de 2 francs, dont se trouve nanti 
M. Firmin Callens. horloger, pour allure trop 
ranide. défaut de brevet de chauffeur et d'appa
reil avertisseur. 

Tapaac nocturne. — Les cochers sont bons en-
ftint?. mais un peu démonstratifs. Jean Ornez est 
condamné a t francs d'amende pour avoir après 
boi-e. la nuit, froutilé le sommeil de ses conci
toyens . 

I e tribunal liquida en fin d'audience 8 poi
vrots. 

On assure qu'Us réussiront à se faire réduira 
de quelques dizaines de francs. 

Petits commençants .' en compie sur vous pot» 
boucher les trous qui seront ainsi laits au oui 
get communs*. 

OFFICE CENTRM-. — On nous alfirme ou* 
dans la charmante commune d« Mouvaux, il 
existe un lieu où des Jeun** ffsns se réunissant 
pour signaler a l'attention des gros patrons les 
citoyens qui ne remplissent pas leurs devoirs 
de chrétiens ; un certain fabricant de pilule 
eut, paraît-il, le chef de cette bande. 

A dimanche, pour leur prouver qu'ils puent au 
nez des hommes libres. B 

WASQUEHAI 

Apaches cléricaux 
A l'occasion du 1er Mai, l'administration 

municipale avait fait monter, place Féntlon, 
un kiosque sur lequel devait jouer l'harmonie 
« La Jeune France ». 

Il était installé depuis jeudi matin. Danr 
la nuit de jeudi à vendredi, àes individus, 
dans le but de blesser les musiciens de « La 
Jeune France », au risque même de tuer des 
enfants, déboulonnèrent un cftté du kiesqua 
et Ôtèren' plusieurs tire-fonds. 

De sorte que, quand il y eut un poids as* 
sez lourd sur le kiosque, celui-ci partit sur m 
côté. 

Des enfants se trouvant à proximité, furent 
renversés à terre, ainsi que les musiciens, 
mais, heureusement, personne ne fut blessés 

Cet acte de vandalisme clérical, qui aurait 
pu entraîner des conséquences mortelles, sem 
sévèrement jugé par toute la population hoa« 
nête et raisonnable, que n'aveugle pas l'es» 
prit de parti. 

Si des enfants n'ont pas été tués, ce n'esl 
pas la faute aux cléricaux qui avaient air: d# 
façon à provoquer de déplorables et mortel» 
accidents. 

GRANDE REUNION PUBLIQUE. — Ce soir 4 
sept heures et demie, aura lieu a l'estaminet dut 
•. Frane-Bourleur », tenu par Adolphe durmont, 
rue de Mareq. une conférence publique et con
tradictoire sous la présidence du citoyen Mau
rice Ladam. 

Les réactionnaires et Ie3 faux républicain, 
sont invités a y assister. 

LE PREMIER MAI. — La fête du travail s'est 
passée à Wasquehal de la façon suivante • Plac% 
Ferelon a eu lieu un concert donné par l'haroi* 
me • La Jeune France » 

Apres le wncart. un bal populaire a eu h<*a 
place defSSgJlHPQique. 

Au Ca9WBBB_ke à la Verte Feuille» la choral» 
» L'AurortFnnionné un concert. A neuf heures, 
rue de Tourcoing, a eu lieu un bal populaire. 

De part et d'autre, il y avait beaucoup d'anJ. 
mation. 1 

La mairie était illuminée. 
SALADE DE e\NDlDATS — La liste de lA*j 

lianee -Républicaine a été a-.cueilhe a Wa*T-a» 
hal, par un immense éclat de rire. 

Er effet, ça n'es4 pas une liste, c'est une =a< 
lade.... 

Il y a la dedans des candida43 pour tous !•!• 
goûts, et si, parmi les 23 compères, — dtint ïm 
plupart sont des bouche-trous, car les vieille» 
familles catholiques de Wasquehal ont refusé d/ 
figurer sur une telle liste — les électeur.3 «'<*« 
trouvent pas au moins un qui leur plaise, 
curé v perdra son latin. 

Mais si dans le tas, il y a des gens mil. Jus
qu'aujourd'hui avaient fait nrofession d'anticle-w 
calisme, tels que Arthur Barbieux, Gustave De-
canq. Castor Gars. Daniel Leveugle. Florimondl 
Plovart..Jean-Baptiste Selosse. la majorité de la 
listé est composée de bons calotins, en qui l'U» 
r.ion Sociale et Patriotique peut avoir la pms 
grande confiance. 

E T A T C I V I L 
de TOURCOING du 1er mai 1908 

.Yaissanre». — Taekor>n Emile, rue du Général 
Pouham. 60. — Delannoy Albeit. rue de l'Eglise, 
12. — Dusoulier Marcel, rue Latontaine, S5. — 
Pesbonnets Fernand, lUede Fleurus, 228.—Moens 
Sclange, rue de Melbourne, 42. — Lelong Berthe, 
rue du Caire. 62. 

nc-.-p». — Leplat Henri, t an, rue Mon&ligne, 
91. — Malfait Citiierine. 79 ans. rue Turgot, 54. 
— Crocs Angèlet 30 ans. rue d'Arcole, 28. 

• • • « • • • • • • • • • • • 

POUR LES 

MALADIES 
de F ESTOMAC 

S Q'7 a qu'on remède sùx ; 
la véritable 

TISANE 
AMÉRICAINE 

DES 

SHAKERS 

Autour Je Roubaix-Toureoins 

JEUNESSE DU BLANC-SEAU 
H est rappelé aux jeunes g«ns du Blapo-

Seau. nartant au réirimenJ. au. «ois d octobre 

<• WATTRELOS 
UN POUIAI1.LER DEVALISE. — M. Jean De-

meyer, habitant hameau de la Marlléxe, maisons 
Clarisse, a Wattrelos, a eu la désagréable sur
prise, en se réveillant le matin de constater que 
son poulailler avait reçu la visite de voleurs. 
Sept poules, un cop et cinq lapins d'une valeur 
totale de trente francs brillaient par leur absen
ce. 

Les malfaiteurs, pour pénétrer dans cet en
droit, avaient enlevé plusieurs pannes et par 
l'ouverture ainsi pratiquée, ils avaient passé le 
produit de leur visite nocturne. * 

ETAT-CTVIL. — Naissances. — Georgette Ruf-
fin, rue Charles-Quint. — •Germaine Carton, rue 
du MontàLeux, 483. — Marcel Delannoy, rue 
Royaie. — Marcel Boors, rue de la Vigne, 5. 

Publication* de mariages. — Albert Bouche, 
c'ero d'église et Juliette Clarisse, lingêre. — 
Jules Replan, douanier, et Hermance Coquerelle. 
sans profession. — Elot Sénécaux. marchand de 
chaînes et Alice Plouvten. soigneuse. — Arthur 
Esquedin ouvrier menuisier, et Irma Burenne, 
bobineuse. — Charles Despierre, voyageur et 
Espérance Gousman. sans professior. 

Décès. — Fernande Devlieghere, 13 ans, sans 
profession, rue du Trou de Feuan. 

MOUVAUX 
EAU POTABLE. — Les blancs, a force d'in

sister, ont fini par décider Mesdames les com
tesses de. .. & ne pas accepter de traiter a 
l'amiable avec la municipalité pour l'achat '.es 
terrains sur lesquels doivent être effectués les 
premiers sondages. 

En attendant, pauvre prolo, continue à boire 
de la mauvaise eau. 

Les riches s'en t.... Ils ont des bons vtis en 
cave. 

EXPERTISE. — Aujourd'hui, cinq experts s' nt 
descendus pour vérifier les réclamations que k* 
riches châtelains millionnaires ont adressée a 
l'autorité supérieure, corcernant la contribution 
mobilière. 

Tous les électeurs savent bien quelles sont Isa 
opinions -le Charles Lepers. Gustave Libbwch,f 
Gustave Brlsac. Charles fiaelde Arthur Brouta.! 
Gustave Chatelet Victor Delannoy. Henri Lefe*w 
vre. Alfred -Liénard. îraiis Mareez, tldephonsat 
Opdebeck et même Louis Stirmor.t. le magnifique» 
tambour-majo- de la fanfare membre du patroj 
naae et de la confrérie «aint Jrseph. 

Voilà comment a Wasquehal, or. travestit IT-'j 
nîon sociale et patriotique en Alliance Républi-J 
ceine. De celte alliance le candidat Jules DuîJ 
rest. vidangeur est tout irdiqué pour porter •) 
drapeau jaune. \ 

fa malice est cousue de fil blan.-. et les éle». 
tenrs ne tomberont ras dans le piège que HB 
rv îéjfsts — dont loua les vrais républicains 90 
détournent aujourd'hui avec dégoût — et las cl*< 
rlcaux leur ont tendu. 

Us feront endosser aux vingt-trois oandWat» 
de la Liste Malade, dimanche prochain ure veet» 
qui leur descen.ira jusqu'aux talons. 

E N rais-^T de Vimp-irtance de son chiffre d'atw 
faites, la Grande Pharmacie d» France, m 

Lille garantit ses produits tnnimirs frais et d'â
ne pureté absolue. =e* expéditions pour Je dehT« 
sont remises en rare sit-V, re^er»ion des ordres. 
franco port et amïr-a^age pour toute commande 
com-jertart 10 francs de pViarmu-ie rure. ;Sp* 
cialités et Eaux minérales exceptées). 

JiliïflJNAVX 
Tribunal Correctionnel de We 

Audience du ter mai 1901 
OU EST PASSEE LA TOQL ANTE î — Un JOUH 

nalier de Marquette, le sieur Cometis, a'endor 
mit dans un cabaret de la commune, tr. 17 avr* 
dernier, 

Ln ouvrier agricole, d origine bti^;, oéjà «* 
puisé, et nomme Jean Coryn, entra Xians la sal!4 
du débit et profitant du sommeil du dormean 
lui subtilisa sa montre en argent. 

Plainte tut portée contre Coryn qui fut arrêt» 
mais on ne retrouva pas la montre sur lui. 

Alaudience. le provenu déclare n'avoir ) • 
mais eu d'autre mentre en sa possession qu* 
celle qui! acquit jadis par des moyens légiUmea 

Le 1>ibunal décidu d'envoyer chercher la mon 
Ke de Coryn au greffe, afin de l'Identifier, H I 
plaignant et ne la reconnaît pas comme sienne. 

l e Tribunal délibère et condamne Coryn * f. 
mois de prison poui vol et infraction a un er 
rêté d'expulsion. 

IRASCIBLE IVROGNE. — Mardi dernier, ver 
6 heures du soir, le sieui- Canuile Delaeter, ai 
ans, ouvrier de ferme, ivre oû time un Polonais 
causait d uscandale sur la Grande Place de \Yat> 
trolos. 

Le commissaire de police, M. Rouchart, voulut 
Conduire l'ivrogne au violon. Mal lui «1 prit 
ear Delaeter se rebella et porta des coupa au 
magistrat qui se vit obligé de requérir maïf 
forte de» passants. 

Vingt jours de prison M 5 francs d amend< 
calmeront Delaeter. 

LE BON PATRON. — Le sieur Mocke, indu. 
triel a Lesquin, est poursuivi pour avoir tait tra 
vailler a deux reprises ses ouvriers plus de 14 
heures par Jour. 

47 amendes de S francs lui sont, inflimvin usât 
i industriel bénéfice du sursis. 

LTNGENIb'LX MARCHAND DE CHARBON. - -
Hippolyte Depoorter. 36 ans, maronand de ohat» 
bon a Lille, circulait en ville avec des sacs d( 
charbon n'ayant pas le poids annoncé par lui. 

La bascule que Depoorter avait ne fonctionna* 
pas, quand un agent de police voulut vérifier M 
poids des sacs. , 

On alla a la bascule publique ; la Vta saca, a» 
lieu de peser 50 kilos, ne contenaient que 45 kila 
de combustible. 

Depoorter allégua, pour sa défense, qu'il avait 
laissé tomber ses sacs de charbon et qu*il M 
avait remplis au jugé avec le combustible qd 
s'en était échappa. 

Le Tribunal n admet pas cette Ingénieuse expli 
cation et condamne Depoorter a trois mois dé 
prison, et ordonne l'insertion du Jugement dans 
deux journaux. 

UN MAÇON DANS... LE MORTIER. - Gtfsrd 
Vérecque, 4t ans, manœuvre de maçon a Roncq, 
aidait un vieux maçon de Sî ans, Antoine O» 
tevaert, h la construction d'une maison. 

Le vieux maçon, mécontent du travail d* sa 
manœuvre, le réprimanda. 

Véiecque ne l'entendit pas de la bonne orellla 
il cogna sur l'octogénaire et tous deux tom
bèrent de lécharaudaçe où Us se trouraieaf 
dans... un tas da mortier de 1 mètoe de >^-< 

8 jours d* prison à Vérecque» 
AFFAIRES DIVERSES. — Henri Prayost, Ha» 

nebert »t Parmentier. tous demeurnmj, a Amiens, 
ont voyagé sans billet. Wu francs d'amendes 
chacun par défaut. — Six mois T»$ prison a D» 
tilleul Victor, pour vei a RoubaLr d'une somme d 
150 fr. — Bis Hippolyte et Ortfirfer Henri, toi». 
deux mineurs a Lib^reourt, 4itt faisaient oppt» 
sition a un jugement de dèf-aut, les condamnant 
à 80 jours de prison pour/ coup* et p|» 
voient leur oeine contirm^fc^ . 

HAli.LJfc.UL
freque.nl
or.tr
file:///t.irie

